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CAUSERIE ET INFOS  

Causerie au format pdf (pages)  

La page d'accueil du portail a été nettoyée. Les documents proposés aux lecteurs ont été classés 
par catégorie ou par ordre chronologique. Ils permettent de se faire une idée assez précise de la 
situation et de son orientation.  

Le portail se propose de rassembler un ensemble d'éléments déterminant disséminés ou dont une 
partie d'entre eux fait l'objet d'une censure de la part des médias institutionnels, ce qui permet 
ensuite à chacun d'observer les rapports qu'ils entretiennent et de faire librement sa propre 
analyse de la situation.  

Quant aux causeries et infos traitant de l'actualité sociale et politique, elles s'emploient à mettre en 
relief ces rapports ou elles permettent d'observer quotidiennement ou presque de quelle manière 
ils se manifestent et ce qui les relient entre eux, de sorte qu'on ne puisse pas attribuer à l'auteur de 
ce portail une quelconque intention de manipuler les faits ou de vouloir orienter les lecteurs dans 
une direction donnée à leur insu, dès lors que chacun, y compris moi, disposons des mêmes 
matériaux, sans toutefois préjuger de l'interprétation qu'on en fera, sachant qu'elle dépendra d'un 
ensemble de facteurs dont on a plus ou moins conscience qui détermineront l'usage qu'on lui 
réservera.  

Et pour ce qui est de l'orientation politique du portail, elle est très claire. Elle part du principe que 
dans une société hautement développée, la prise du pouvoir politique par les masses exploitées et 
le passage au socialisme ne pourront pas se réaliser sans un parti ouvrier révolutionnaire et sans 
que les travailleurs aient atteint un certain niveau de conscience du fonctionnement de la société.  

Ces deux facteurs sont intimement liés, et on ne peut pas concevoir atteindre l'objectif politique de 
renverser l'ordre établi dans une société qui a développé une multitude d'instruments aussi divers 
que sophistiqués pour conditionner les masses, les détourner du mouvement ouvrier, du combat 
politique, qui plus est, quand le niveau de vie de la majorité à tendance à fonctionner comme un 
élément perturbateur ou corrupteur qui les conduit à adopter une attitude passive ou neutre envers 
le régime ou ce qui permet à Macron d'appliquer le programme de l'oligarchie, ce dont nous 
devons les aider à prendre conscience.  

Il est prouvé que les discours strictement politiques seuls sont inefficaces pour avancer vers ces 
objectifs, il en va de même des discours basés exclusivement sur la dénonciation des moyens 
employés pour les conditionner, ce qui semble-t-il est logique, puisque leur condition et la manière 
dont ils la perçoivent sont liés, qu'on ne parvienne pas à l'admettre est stupéfiant.  

On peut évidemment concevoir que certaines périodes d'intenses lutte des classes soient 
davantage propices aux discours politiques, mais lorsque un certain nombre d'obstacles viennent 
se dresser contre toute mobilisation de masse ou se traduisent par une confusion extrême, si on 
refuse de s'y attaquer, cette situation peut s'étendre sur une longue période et finir par pourrir sur 
place, c'était le danger qui nous menaçait et qu'on n'a pas vu venir apparemment.  
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Les masses interprètent la situation à partir de leur condition et l'interprétation qu'elles en font. Si 
elles estiment que leur condition est encore supportable ou si elles en tirent certaines satisfactions, 
soit elles seront portées à se désintéresser de la situation, soit elles en concluront qu'elle n'est pas 
si mauvaise que cela ou qu'elle pourrait être bien pire, par conséquent elles loueront Macron ou le 
laisseront gouverner tranquillement, elles ne comprendront pas quelle menace représente la 
situation, et lorsque leur condition se dégradera à son tour, elles ne seront pas préparées pour 
affronter la situation, qu'elles finiront par subir sans réagir ou elles ne trouveront pas la voie pour 
affronter le régime.  

Il est donc indispensable de les aider à prendre conscience comment et pourquoi l'interprétation 
qu'elles font de leur condition et de la situation est faussée, en leur expliquant quels sont les 
facteurs qui contribuent à les induire en erreur et les rapports qui existent entre eux parce que tout 
est lié.  

Les idéologues de la classe dominante ne s'emploient pas à les conditionner dans le seul but de 
les maintenir dans l'ignorance de ce qui se trame dans leur dos, de la même manière les mesures 
adoptées par Macron ne correspondent pas aux intentions ou aux objectifs qu'ils exposent.  

Là où les choses se compliquent et où on peut facilement se fourvoyer, c'est lorsqu'on doit 
expliquer à quelle fin, dans quel but. Car il n'y a pas si longtemps encore, on pouvait s'en sortir en 
évoquant la crise du capitalisme qui expliquait tout, affirmions-nous naïvement, mais de nos jours, 
ce facteur ne fait plus recette ou prête à polémique, parce que cette crise semble être conçue pour 
durer indéfiniment, et de plus en plus de travailleurs croient plutôt que c'est un faux prétexte pour 
les rançonner ou les maltraiter. En réalité, ils ont à la fois raison et tort de le penser.  

L'autre explication consiste à affirmer que les objectifs de l'oligarchie coïncident avec une stratégie 
politique qu'elle a élaborée de longue date, après avoir observé que le système économique 
capitaliste comportait des contradictions avec lesquelles il lui deviendrait impossible de 
s'accommoder, tant elles constitueraient une menace ou par crainte d'en perdre le contrôle lorsque 
ces contradictions seraient portées à leur terme, ce qui est le cas par exemple avec les besoins 
quotidiens exprimés par 7,4 milliards d'hommes et de femmes qui exigent qu'ils soient satisfaits, 
c'est incompatible avec la concentration des richesses produites entre les mains de moins d'1% de 
la population ou même davantage. Puisque le capitalisme moribond et ses institutions ne 
permettent pas ou plus d'affronter une situation aussi explosive, il était donc impératif de briser 
tous les rapports (atomisation, individualisme, etc.) qui avaient survécu à l'avènement du 
capitalisme ou ceux qu'il avait créés, afin de passer à un autre modèle de société, qui cette fois ne 
dépendrait pas de lois économiques, mais reposerait uniquement sur un rapport de dominant à 
dominé élevé par décret royal au rang de principe éternel ou d'idéal, de sorte qu'il serait impossible 
de le contester ou de s'y opposer une fois mise en place cette société totalitaire.  

On pourrait dire provisoirement en guise de conclusion, toujours est-il que l'objectif des capitalistes 
et plus particulièrement de l'oligarchie, est de conserver son hégémonie de classe, de préserver 
les rapports qui existent entre dominants et dominés ou le règne de l'exploitation de l'homme par 
l'homme que le développement du capitalisme parvenu à son terme ne permet plus d'assurer.  

Les masses ignorent évidemment totalement ou presque ce qui est en train de se tramer dans 
leurs dos, plus tôt elles en prendront conscience et nous pourrons envisager sérieusement le 
passage au socialisme, sinon, on n'ose même pas évoquer le monstrueux cauchemar qui nous 
attend.  

Quelle que soit la manière dont on analyse l'évolution de la situation et du capitalisme, il est 
impératif de mener le combat sur tous les fronts à la fois, sinon notre cause est perdue d'avance. Il 
est urgent d'en prendre conscience.  
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Il y a bien d'autres facteurs dont on n'a pas pris conscience de l'évolution. Il m'en vient à l'esprit 
presque un par jour en ce moment, sur la base de ce que j'observe quotidiennement. Etant isolé 
cela ne me surprend pas, mais pour un parti ce serait pour le moins très surprenant et 
préoccupant.  

Tenez, je vous en livre un auquel je n'ai pas encore réfléchi.  

On doit admettre que le capitalisme s'en sort finalement assez bien alors qu'il est en faillite, on sait 
très bien comment. Paradoxalement, l'oligarchie dispose de suffisamment de moyens financiers 
(et de pouvoir politique) pour remédier ou contrôler toute crise qui éclaterait, on peut même ajouter 
au point qu'elle serait préméditée ou orchestrée. Du coup, en principe on devrait minimiser ce 
facteur. Mais dans ce cas-là il faudrait se demander au profit de quel autre facteur. Hormis la mise 
en place de leur régime totalitaire je n'en vois pas d'autres. Ce qui signifie d'une certaine manière 
qu'ils sautent par dessus une étape, la crise du capitalisme, du coup on est obligé de se demander 
de notre côté quelle étape on devrait sauter, celle du socialisme, celle d'une société où la monnaie 
continuerait d'exister, je n'ai pas de réponse à cette question à ce stade...  

Si notre ennemi passe d'une société régie par des lois économiques propre à un mode de 
production à une société reposant uniquement sur le principe de dominants à dominés imposé par 
la volonté de l'oligarchie toute-puissante, on est en droit de se demander qu'est-ce qui peut 
incarner la volonté des exploités et des opprimés de s'émanciper du règne de la nécessité 
synonyme de tragédie et de barbarie sinon le communisme qui serait la négation de ce rapport de 
dominants à dominés puisque les classes disparaîtraient, peut-être plus brusquement que l'avaient 
prévu Marx et Engels.  

Les dogmatiques s'empresseront de nous accuser de verser dans le gauchisme ou l'anarchisme, 
ce dont on a cure. Car ce sont ces gens bornés au dernier degré qui nous ont conduits où nous en 
sommes. On réfléchit, on a quand même encore le droit de réfléchir, non ?  

Il existe un élément concret et vérifiable qui permet d'étayer notre théorie : L'état de putréfaction de 
la société américaine, son niveau d'endettement général colossale, le niveau monstrueux atteint 
par les inégalités sociales, l'absence de droits politiques ou de toute opposition politique organisée 
(hormis à la marge), l'emprise totale de l'oligarchie sur la société, le culte de la guerre, le régime 
despotique qui y sévit... A suivre 

 


